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La loi du travail
Une-fausse mentalité — Opinion de M. Lucien

Romier — Précepte divin, source
de-prospérité.

Dépuis-ün certain nombre d’années, de parle
monde, et plus spécialement, pour ce que nous
pouvons en voir de nos yeux, dans nos villes et nos
campagnes,il s’est formé unc mentalité qui con-
siste à se libérer, totalement ou en partie, de la
loi du travail.

Innombrables sont ceux qui voudraient vi-
vre à ne rien faire, ou aux dépens des gouverne-
ments. Le chômage dc 1930 a largement contribué
à créer cet état d’esprit. Autrefois, il n’était pas
question de cela, Chacun cherchait à gagner sa
vie par un travail honnête, consciencieux. Nous
avons connu des gens de métiers qui travaillaient
six jours par semaine jusqu’à l’âge de soixante-dix
et même soixante-quinze ans, sans un murmure,
sans une plainte, pour un maigre salaire de une
à deux piastres parjour. Avec ces faibles revenus,
ces ouvriérs pondérés, sans ambition superflue,
mais avec le secours d’une intelligente économie,
arrivaient à se faire une vie honorable et agréable.
On gagnait peu, alors, mais on savait se. conten-
ter de ce peu, en l’utilisant à bon escient, et non
pas en le gaspillant, quitte à crier “famine quand
la bise fut venue”.

Aujourd’hui, le progrès a multiplié les exigen-
ces de la vie. Malheureusement, la sagesse de
l’hommen’a pas évolué en conséquence. L’ouvrier
voudrait rouler carosse comme son patron. Les
appétils n’ont pas de freins, tandis que les éner-
gies diminuent. Les désirs de bien-être, de côn-
fort, de jouissance sont insatiables, et la loi du tra-
vail est méconnue. .

La loi du travail reste, pourtant, aujourd’hui
plus que jamais, la premiere loi du progres éco-
nomique ct social écrit M. Donatien Frémont, ex-
rédacteur érudit de “La Liberté”, de Winnipeg.
Et M. Lucien Romicr, qui a beaucoup voyagé ct
rencontré de nombreux privilégiés de la fortune,
affirme qu’il n’a jamais vu un hommeayantréel-
lement.réussi, qui n’ait dû sa réussite au travail.
Quand l’effort n’est pas venu directement de lui-
mêmeil remonte à ses parents ou à ses ancêtres.
D’après les constatations les plus sûres, il n’est pas
de fortune, pas de bien acquis qui résiste à plus de
trois générations. Du fait des impôts,-des risques
généraux, de dépréciation ou des changements de
conditions économiques, toute fortune non renou-
velée est automatiquement détruite en 40 ou 50
ans, — voire en beaucoup moins,Il suffit de regar-
der un peuautour de soi pour se rendre compte
que cette règle ne pêche pas par excès de rigueur.
Celui qui ne refait pas sa fortune parle travail est
donc condamné à finir quelque jour dans la pau-
vreté.

Une autre loi non moins catégorique: aucune
fortune ‘durable ne s’est édifiée sur la spéculation.
Les plus habiles ou les plus heureux ne réussissent
qu’à ne pas se ruiner. Personne ne peut trouver
dans la spéculation une compensation à la déficien-
ce du travail, :

Ce sont là des vérités fondamentales que no-
tre monde moderne a besoin de sefaire rappeler.

Le mois de septembre, inauguré par la célé-
bration de la fête du Travail, nous fournit l’occa-
sion de méditer sur l’opportunité, l’obligation et
les résultats efficaces de la grande loi du travail
personnel: loi dictée par Dieu lui-même au com-
mencement des temps: “Tu gagnera ton pain à la
sueur de ton front”.

Nous ne pouvons pas nous soustraire à cet or-
dre divin sans nous exposer à la-misère, au désoeu-
vrement, aux déceptions, aux angoisses qui s’en-
suivent.

Soumettons-nous donc de bonne grâce, con-
vaincus que la loi du travail est le principe de tou-
te richesse, de toute prospérité, de tout ordre so-
cial. _

Marthe LEMAIRE-DUGUAY

Et le travail confinue...
L'Office du crédit agricole

du Québec vient de publier son

 

ments professionnels, agricoles,

les agronomes, les membres du rapport pour l’exercice se ter-

minant le trente-et-un décembre

1957,

La rétrospective que con-

tient ce rapport indique que
l’Office du crédit agricole con-

tinue d’accorder des prêts hypo-

thécaires à long terme surtout
relativement à l'établissement

des fils.

Les dirigeants de groupe-  

clergé, qui désirent obtenir un

exemplaire de ce rapport peu-

vent le faire en s’adressant à:

l’Office du crédit agricole du

Québec, Hôtel du Gouvernement

Québec, Ils obtiendront aussi

grätuitement un dépliant expli-

catif de la Loi qui régit l’or-

ganisme provincial des prêts à
long terme.

(suite à la page 4)  

- Surplus d'opération budgédaire de
$1,895.09à la Commission scolaire

Lu Commission scolaire de ln
ville de Nicolet a terminé son
exercice financier au 50 juin

1958 nvee yn surplus budgétaire
de $ 1,895.69. Le rapport a été
transmis aux commissaires à
leur assemblée d’août par le
secrétaire-Lrésorier, M. Rémi
Raïche, Ce surplus provient

d’un excédent des revenus sur

les dépenses de $1,156.86 plus

la solde déficitaire au ler ‘uil-

let 1957 de $1,538.96 moins

$600.73 qui sont les frais pour

l'achat d'un terrain payable

par l’emprunt de $630,000 et

papés par les revenus 1956-07.  Les revenus de In Commission

Locaux
Les dirigeants de la Commis-

sion scolaire de Nicolet ont

trouvé des locaux pour loger

les élèves lors de la rentrée

des classes le 3 septembre pro-

chain.

Cependant, lorsque la cons-

truction de l’école centrale se,

ra terminée, Lous les élèves fré-

quenteroni cette maison d’en-

scignement. .

L'école comprendra 28 clas-

ses, 14 pour les filles et 14
pourles garçons.

D'ici la fin des travaux de
construction, les filles seront

logées à l'école normale. Les
élèves de 8e et 9e années iront à

la classe toute la journée tan-

dis que les élèves de 1ère, 2e,

3c, 4e, 5e, Ge cl 7e années se-

ront divisés en deux groupes.

Un groupe se rendra à l’éco-
le Pavani-midi, et un groupe

s'y rendant l’après-midi.

Un certain nombre de gar-

çons fréquenteront l’école La-

marche, propriété de la Com-

mission scolaire de Nicolet.

À cet endroit, on recevra les

élèves de la lère à la Ge an-

née inclusivement. Ils seront 

scoluire se sont chiffrés à $ 47,-

096,27. La laxe générale a

rapporté § 29,127.46, la taxe de

vente donnant $561.27. Dans
les autres item, remarquons:

contribution des élèves étran-

gers: 5 724,50; revenus classe

de 1De année: $700,4 intérêts

sur arrérages, $ 187.18; revenus

divers, 3 417,66,

[es subventions de Loutes

vertes ont rapporté In some

de $15,388.20, soit $ 14,188.20,

subvention régulières $ 400, ve-

troi pour "cole secondaire;

$800 pour le maitre,

Le Lotal des dépenses pour

l’année se chiffre à $ 46,201.18;

temporaires pour les élèves
aussi partagés en deux grou-
pts.

De plus, la Commission sco-

‘laire à loué trois salles au Cen-

tre catholique pour y recevoir

les élèves de 7e, 8e, 9e, 10e el

11c années.
 

La bénédiction du
Saint Sacrement suivil
Fallocution

Au choeur

Au choeur, on remarquait M.

Je chanoine Antonio Denoncoutt

curé de la Baic-du-Febvre, M.

le chanoine Philippe Ducharme,

curé de Picrreville, M. le cha-

noine Alphonse Allard, curé de

Nicolet, le R.P. Fortunat Poi-

rier, de lu Fraternité Sacerdo-

tale de Rome, frère de M, l’ab-

bé Bruno Poirier, MM. les ab-

bés R. Lauzière, cuvé de Ia

Visitation, mile Dussaull, au-
mônier des Soeurs de I'Assomp-

tion de Nicolet, René Benuches-

ne, aumonier de l’I£cole Nor-

male de Nicolet, Jean-Yves

(suite à la page 4)

sur ec montant, $ 30,000 sont

allés en satires au personnel
enseignant de toutes nos écoles

l'administration générale aura

coûté SLTl'entretien,

% 411163; loyers pour les elns-

ses femporaires el lu résitlence

des frères chseignants, $ 3,373.

Les recoltes s'élèvent cette

année à nn chiffre passable-

ment élevve un vaison de l’em-

prunt de $ 630,000 contracté par

nos commissaires pour la cons.

{{ruetion d'une magnifique école

(centrale où garçons el filles

pourront poursuivre leurs étu-

des jusqu'à ln lle année en

septembre, ln plus de cet em-
 

prunt i long terme, ln com-

mission seolnire a contracté un

apron temporaire de $ 20,000

de sorte que les recettes, in-

cluant encaissements des

taxes générales et les arrérages

au montant de $29,117.63 se

chiffrent à $ 700,601,60,

Lu Commission scolnire a

remboursé sur ses emprunts In

somme de $22,000. 11 en n coû-

té $605 pour des livres de re-

compenses el 4855 de frais

d'enseignement payés à d'au-

(res corporations scolaires,

lin caisse el on banque au

300 juin 1968, ln Commission

scolaire possédait 4 561,070.17.

les

 
 

Devant une guerre de grande

ampleur, la capacité de pro-

duction de tous les métaux

communs -- cuivre, plomb, nic-
kel, zine eb aluminium --- de-

vrait répondre à n'importe quel

uceroissement prévisible de ln

demande pour quelques années

à venir, déclure-t-on dans la

Revue des Affaires de la Ban-
Jque de Montréal dont le numé-
ro du mois d'août vient de pa-

Faire.
Sous la rubrique “La erise

des métaux communs”, la Re-

vue affirme que (e revirement

du marché qui commença en

mars 1956 « été de grande im-

portance au Canada, car i ce

moment la production de ces

métaux au pays avait alteint

environ $1 milliard,

Plus des trois quarts du nic-

kel du monde libre est extrait

au Canada; la proportion pour

l& cuivre, le plomb et le zine

est de 10 à 10 pour cent; et 
 

 9
{que

@ La princesse Margaret, accompagnée du lieutenant de section G. V. Frostad, de Moose-Jaw
(Sask). passe en revue une garde d'honneur de 100 hommes montée à l'hôtel de ville de Toronto

par les Forces-aériennes du Canada. Cette même garde, de la section de St-Jean (Qué.), était
aussi présente lorsque lu princesse est partie d'Ottawa, He (Photo de la Défense Nationale),

La crise des méfaux communs
envivron un cinquième de ln

production d'aluminium dans le

monde libre est d'origine cu-

nadienne, signale lu

Banque de Montréal,

Dans chaque eas, ajoute In

Banque de Montréal, la plus

grande partie de la production

est exportée, notammont aux

Iitats-Unis. De plus, le progres

des nouvelles sources d'appro-

visionnement a élé l'un des

facteurs de notre prospérité
d'après-guerre eb a contribué

à l'établissement de nouveaux

centres de colonisation dans

des régions jusqu’iei inhahitées,

Dans son analyse dos causes

de “l’abondance relative” d’au-

jourd’hui, la Revue rappelle

qu'il y avait pénurie pour ces

métaux immédiatement après

In guerre. Un surplus passager

s'annonçait en 1949, sauf pour

le nickel, et les prix du cuivvre,

du plomb et du zine s’effon-

drérent, Puis In demande pro-

voquée par la guerre de Corée

el l'accumulation massive faite

par les Etats-Unis et l'Angle-

Lerre ont entraîné uhe hausse

rapide des prix; on a ouvert

de nouvelles mines, repris des

mines abandonnées, intensifié

la recherche et la prospection,

Vers 195, la production

mondiale avait augmenté d'une

façon sensible. En 1066, l’uc-

croissement se poursuivit, mais

par une malheureuse coinci-

dence, ce ful l’année de rédue-

tion des stockages stratégiques

et des- fluectuntions de ln de-

mande commerciale, Houligne

lu Banque. En conséquence,

pour lu première fois depuis

Ju guerre, nous nous Lrouvons

en face d’une capacité excessive

de production dans chacun des

cing métaux qui font l'objet de

In Revue de la Banque de Mont-

réal,

“Au point de vue mondial,

affirme ln Banque, le prinei-

pal espoir d'assainissement du

marché des métaux repose sur

lu reprise de l'activité écono-

mique américaine el, plus spé-

cialement, sur le volume d'in-

vestissement de capitaux et

la demande de biens durables

de consommation,

encore

Les effets d’un redressement

de l’économie uméricaine “peu-

vent cependant subir l'influence

de l'amélioration de la demande

qui semble se faire sentir en

Europe et qui explique en par-

tie l'accroissement de la con-

sommation mondiale au cours

des dernières années, selon la

revue,”

“Il est cependant possible,

grâce à une politique judicieuse

de recherche et d'organisation,

de trouver de nouveaux débou-

chés pour les métaux autres

le fer, notamment Valu-

minium et le nickel, On peut

dire, en effet, que l’utilisation

de ces deux métaux peut-être

aussi le cuivre, à subi la con-

trainte de la rareté au cours

(suite à la page 4) 

 
Primat de l'Eglise canadienne,

tre-Dame du Cap, à l’occasion

sécutée.

@ Unc émouvante bénédiction des malades fut présidée, le
15 août dernier, par S. 18, Mgr Maurice Roy, arch, de Québec et

au Suneluaire nalional. de No-

de la grande journée de prière
demandée par le Souverain Pontife en faveur de l'I£glise per-

 

M. le chanoine Philippe Du-

charme, vienire fornin et curé

de Pierreville, à procédé à

l'installation de M. l'abbé Bruno

Poirier, nouveau curé à St-Zé-
phirin.

M. l'ubhé Poirier sueceso i

M.  I'ubbé  Charles-Edounyd

Brassard, nommé à In cure "de

St-Frédérie de Drummondville,

M. le chanoine Ducharme n

présenté le nouveau pasteur et

donna une courte biographie de

M. l'abbé Poirier,

M. l'abbé Poirier est né à

St-Grégoire de Nicolet en 1900,

JL est le fils de M. eb Mme A-
quila Poirier, Il fit ses études

classiques et théologiques au

séminaire de Nicolet, Ordonné
prêtre en 1928, par Mer S.H,
Brunault, il a été vicuire de In
paroisse St-Irédérie de Drum-
mondville pendant 18 ans. Puis,
il a été six ans aumônier chez

M. le curé Bruno Poirier

installé à Si-Zéphirin
Nicolet el, durant cing ans, a

Ste-Céeile de Levrard,

M. le ehnnoine Ducharme à

expliqué ensuite les cérémonies

de l'installation.

Pais, on a procede a Vins-
tullntion,

Allocution:

M, l'abbé Poirier ndressa en-

suite fa pnrole, Ses premières
paroles furent pour remercier

Dieu. Il exprime aussi sa re-
connaissance à Son l£xeellence-

Mer Marlin, Puis, il offrit ses

remerciements à M. le chanoine
Ducharme et fui Fil savoir qu’il
Jui faudrait bennconp de grâces

pour mériter les éloges qu’il
Jui a attribuées, “de m’efforce-
vai, dit-il, de marcher sur les
traces de mon prédécesseur, M,
l'abhé C-H, Brassard, en rem-
plissant le mieux possible ln les Soeurs de l'Assomplion de

Lichqui m'a été ussiggnée pour
lu sanctification des âmes”,

 

Une démonstration « élé don-
née par l’équipe des pompiers
le Nicolet, sous lu présidence
de M. René Ghénier, inspecteur
du dommissarial.

M. R. Chénier avait été dé-

légué par M. lédouard Grudet,|

commissaire provincial des in-
cendies.

Pour cetle démonstration, un

amas de bois et de viedx pneus

avail été placé. sur un terrain

vacant, en bordure de la rue
Gravel,

L'équipe des pompiers était

sous la direction de M. Garcia

Piché, assistant-chef, ‘

MM. Edouard Beaultac,, chef
de police et pompiers, Jean-Luc

Lemire, surintendant ‘des tra-
vaux municipaux, MM. Denis

Roy, Claude Boucher, Georges

Henri Boucher, Jean Lafleur,

Charles Normand, Jacques Nor-

mand, Jean Normand, Romuald

Provencher, Guy Rousseau.

Les pompiers réussirent à
contrôler l'incendie en l'espace
de 20 secondeé. On à utilisé en-
viron 35 gallons d'eau. Le bra-

sier avait un diamètre approxi-

matif de 20 pieds.

On a combattu le feu avec 
DEMONSTRATION DES

POMPIERS LOCAUX
qu'avec un nppureoil “Rideau
ean”, place à une distance de
50 pieds du brasier.

L'appareil “Rideau d'eau” a
pour but d'isoler une propriété
des flammes. L'eau projetée par
le système supprime Pair el dé-
rage une brume empêchant ain-
si le feu de se propager. On
s'est servi également d’un appa-
reil composé d’un jet direct et
d'un jet à brume inlerchangea-
ble. A}

M. J. Béliveau, muire de St-
Léonard d’Aston, M. H, René,
conseiller, André Joyal, ussis-
tant, Jucques Alie, Marcel A-
lie, Raymond T'urmel, pompiers,
ont assisté à la démonstration.

De St-Grégoire, on remar-
quait M. Louis Blanchette, chef,
Omer Bergeron, opérateur, Lo-
renzo Rouleau, Guy Richard et
Charles - Edouard
pompiers.

Beauchesne,

À l'issue de la démonstration,
une conférence'a été donnée
par M. René Chénier, inspec-
teur au commissariat provin-
cial,

II n donné de nombreux con- l'aide d'un lance brume ainsi

seils sur'la façon d'éteindre un
incendie. _ 1 Ai
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de seconde classe

LENICOLETAIN,

monté expressément pour eux

{ procher des petits des animaux

1 ou d'autres animaux inoffensifs,

Des gardiens s’y tiennent en

permanence pour assurer qu’il

ne soit fait de mal ni aux uns

 MINISTERE DES POSTES, OTTAWA

  
 

Jardin Zoologique de Québec
La tenue de l'Exposition pro-izoo de Sherbrooke un bel ours

ni aux autres.

visiteurs,

Un casse-croute et un restau-

rant où l’on sert des
complets avec filet mignon si

désiré sont à la disposition des

Le pare de stationnement, si-

tué au sud-ouest du z00 de Qué-

bec n été agrandi et peut main-

tenant accomoder près de 1,000

véhicules. Un service d'autobus

repas

Pourquoi parler de cette fête

liturgique: In décollation de S,
Jean Baptiste? D'abord, parce

que le Baptiste a cté le Pré-

eurseur du Christ; puis, parce

que ce courageux apotre est

notre patron, Jamais, au cours

de notre histoire, n’avons-nous

eu un te] besoin de revaloriser

toutes nos énergies, nos pers-

pectives, de refaire notre plein
vineiale de Quéhec donnera l’oc-

casion à des milliers de person-

nes de se rendre nu Jardin zoo-

logique de Quéhee, situé à Or-

sninville, soit à une dizaine de

minutes des terrains de l’Expo-

sition, et d'y constater les pro-

grès immenses réalisés depuis
quelques années, voire même
depuis un an.

Le Jardin zoologique de Qué-

bee est considéré à juste titre

comme l'un des plus beaux au

monde à cause de son site com-

me on n’en trouve nulle part

ailleurs. Il est aussi l’un des

rares zoos traversés par une

rivière, la rivière DuBerger,

que les paysagistes du jardin

ont su mettre à profit. Cette

rivière a permis la formation de

deux chutes d’eau dans le jar-

din ct l'aménagement de deux

étangs et d'un cours d’eau tu-

multueux.

C'est dans ces étangs que sont

gardés les cygnes, les canards,

les sept espèces de bernaches,

les guélands, mouettes et pin-

gouins ct autres espèces d'oi-

seaux de mer.

Les visiteurs trouveront au

Jardin zoologique de Québec la

plus grande collection de singes

au Canada. De grandes cages

vitrées groupent séparément les

orangs-outangs, les chimpanzés,

les cercopithèques et les singes-

araignées. Treize autres cages

plus petites contiennent des

couples de singes d'espèces dif-

férentes. Toutes ces cages sont

dans la Maison des Fauves,

Le Jardin zoologique de Qué-

bec vient de faire l’ucquisition

d’une superhe panthère noire

que l’on a placée à proximité du
léopard. La panthère noire est

le plus dangereux des félins et

sa férocité dépasse celle du ti-

gre, du lion et du puma. Elle

est rarement gardée en captivi-

té dans les zoos,

Le lion et la lionne ont main-

tenant atteint leur maturité et

ont atteint des dimensions d’a-

dultes. La Hionne a donné nais- 
sance à un lionceau, le prin-

temps dernier, et ce dernier

commence déjà à montrer des

crocs mennçants, . |

La famille des félins du Jar-,

din zoologique de Québec se

complète avee des pumas, des

loups-cerviers et des lynx bai,

Le Jardin zoologique de Qué-

bee a expédié, récemment, au

polaire; par contre, trois our-

sons blancs étaient arrivés au

zuo de Québec quelques semai-
nes auparavant en sorte que le

200 de Québec est encore en

possession d’une belle collection

d'ursidés puisqu'il a des Ko-

diaks, des grizzleys et des ours

noirs dans d'autres enclos.

Les bêtes féroces ont leur at-

trait, lorsqu'elles sont gardées

derrière Jes barreaux de fer,

mais elles font souvent oublier

ces compagnons plus charmants

que sont les oiseaux. Or, le Zoo
de Québec a une collection de

212 espèces d'oiseaux sauvages

originaires de tous les conti-

nents et des deux hémisphères.

Le nombre total des spécimens

ailés du zoo de Québec atteint

presque 900, des plus gros aux

plus petits,

Les aigles et les condors font

bon voisinage uvec les hiboux

et les corbeaux; d'autres oi-

sceaux se distinguent par leur

colori, tels les toucans, les geais,

les enrdinaux, les paons blancs

et bleus. Une promenade au

royaume des oiseaux est un ré-

gpl pour la. vue et pour l’ouie

parce que les cris des oiseaux

de toutes espèces constituent u-

ne véritable symphonie de la

nature.

Devant le totem, le visiteur

s'arrête généralement" pour

prendre des photos des flamants
debout et immobiles sur une

patte dans l'étang qui leur n été

aménagé.

Avant de se rendre chez les

ruminants, on passe par la pis-

cine des otaries et des loups-

marins et par les enclos des ron-

geurs, marmottes, chiens des

prairies, castors, nutrias, ete.

Le zoo de Québec a aussi ply-
sieurs espèces de, mustélidés
tels que la loutre, les pécans,

lex martres, les blaireaux et les

tearcajous,

Les ruminants peuvent se di-

viser en deux catégories, les

indigènes et les exotiques, Chez

les premiers, on trouve le bison,

les cerfs, les mouflons, les ori-

gnaux, les chevreuils vivant en

troupeaux; chez les seconds, on

remarque les zèbres, les cha-

meaux de Bactriane, les guana-

cos et les lamas.

Les enfants ne voudront pas

sortir du zoo de Québec sans

avoir fait une promenade dans

le “Zoo des enfants” qui n été
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; la meilleure

¢ bière que

vous ayez

jamais bue,

PeasIERE GARANTIE3
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 Ma
- Fbution,

conduit directement de la ville

au zoo de Québec et vice-versa.

Ceux qui s'intéressent à la

botanique remarqueront que les
espèces d'arbres ont été identi-

fiées et que des plaques indi-

quent à quelle espèce appartien-

nent les gros arbres, 
Pour les enfants comme pour

i les adultes, une visite au Jar-

| din zoologique de Québec cons-
titue une belle leçon d'histoire

naturelle et un moyen agréable

de détente,

 

Participation de
l'armée à l'Exposition

Cette année encore, les trois

forces armées du Canada s'u-

niront pour participer à l'Ex-

position Provinciale de Québec

qui débutera vendredi soir le

29 août, donnant ainsi un éclat

particulier à la Foire annuelle

québecoise, 11 y aura exhibits,

démonstrations, - manoeuvres,

parades, concerts, chaque jour

et chaque soir de l'Exposition.

 
De nombreux concerts auront

lieu dans l'après-midi et du-

rant la soirée, exécutés par la

fanfare de la Marine (HMCS

Cornwallis), de "Armée (Royal

22e Régiment), et de l’Avintion

(Central Band). De plus ces

trois unités musicales s’uniront

pour interpréter cinq concerts

appelés “groupes de fanfares”

(Mass Band), cédulés pour

vendredi soir le 29 noût, di-

manche après-midi le 31 noût,

lundi après-midi le ler sep-

tembre, jeudi soir le 4 sep-

tembre, et samedi après-midi le

G septembre,

‘

Ln cérémonie du “Crépuseule”

ainsi que la cérémonie de “lu

Retraite”, donneront encore

lieu à un déploiement vraiment

impressionnant et inoubliable.

Samedi, le 6 septembre. sern

In “Journée” consacrée à la

Marine, à l’Armée, et à l’A-

viation, Comme attraction sup-

plémentaire en ce jour de fête,

il y aura grand pageant né-

rien, Tous les militaires en

uniforme seront admis gra-

tuitement aux entrées du Pare

cette journée là. Cérémonie,

démonstrations, concerts. se

dérouleront dans le parterre en

face du Palais Central.
—

Prix de présence
à l'Expo

 

Des prix de présence évalués

à $38,500.00 scront aftribués À
la clôture de la prochaine ex-

position provinciale de Québec,

du 29 août au 7 septembre, On

y compte une auto, plus de

mille dollars en argent et une

maison de $35,000:00

Une voiture Plymouth 1958

constitue le premier prix pour

les acheteurs de séries de bil-

lets d'entrée à l'Expo, à prix

réduit, Quatorze autres prix

en argent seront ainsi partagé:

un de $350.00, trois de $100.00,

dix de $50.00

La maison domiciliaire de 7

pièces, meublée, avce tous les
uccessoires, et avez un spacieux

terrain, sera octroyée comme

grand prix du programme-sou-

venir officiel et dont l'initia-

tive revient au Club Kinsmen

de Québec, dans le but de venir

en aide à leurs oeuvres de
bienfaisance, et érigée sur un
terrain à Villeneuve, à 2 milles

de Québec, On pourra lu visiter

gratuitement durant les 10
jours de l’Exposition.

; °

Rappelons qu’en plus de ces

prix de présence, l’Expo offri-

ra cn primes et récompenses

diverses $30,600.00 pour les

concours de la section agricole;

$1,826.00 pour les concours

d'Art et Photo et des Travaux
de loisirs.

La distribution des prix de

présence se fera dimanche soir

le 7 septembre, à 11 heures

p.m., en face du Palais Central

à l’extérieur, ou au Colisée, ad-

venant une température défa-

rorable,

Les gagnants de ces prix ne

devront pas nécessairement

être présents lors de la distri- 

langage bien XKe siècle?

Notre Patron n’a jamais été

cet enfant joufflu et rose qui

durant aver

agneau, Certes, il a été un en-

fant comme chacun

mais sa mission

CELUI QUI PREPARE LES

VOIES DU SEIGNEUR, et le

vvrai Baptiste, c'est l'intrépide
dénonciateur contemteurs

LICET du Baptiste à l'immora-

lisne d'Hérode, Tui a

voir ja tête tranchée, oui, pour

une danse, Ainsi, le monde ne

change pa-: pour une paire de

jambes ou pour un corps qui  

 

vendredi, 29 août 1958

ec dans quel is pourent>-| Décollation de §. Jean
Baptiste (le 29 août)

ne se respecte pas, on sacrifie

la vérité, ON FAIT TOM-
BER LES TETES... II ne

faut pas s'étonner de voir les

mêmes ubrutissements parve-

nir aux mêmes fins, au cours

des âges: Partout où ln vérité
crie les droits de Dieu, partout

tombent les têtes, car on n'ai-

me pas LA VERITE QUI LI-

BIERIS, en certains milieux as-
soiffés de bestialités et de pro-

fits chontés,

Notre pays traverse une

crise grave, Tous l’nffirment,

encore que très peu sont prêts

à nccepter tout leur devoir, en

pleine lumière, sans parti pris,

sans aveuglement, sans préju-

fés. On veut bien.le salut

du pays, pourvu que ce soit

le PROCHAIN D'EN FACE

qui consente à s'amender. Mais

nous, oui, chacun de nous, que

faisons-nous, sur notre plan,

peur que le climat général soit

plus respirable? Les change-

ments qu’il y a certainement à

opérer, les uccomplissons-nous

DANS LA VRAIE CHARITE

DES ENFANTS DE DIEU?

Ah! que de dénonciations, d'ac-

cusations qui pleuvent de tous

côtés, et où se satisfait da-

vantage la haine contre lef

groupes et les individus, plu-

tôt que lu seule gloire de Dieu

et le bien des âmes. Nos divers

milieux politiques feraient bien

d'imiter la sagesse de l'Eglise

qui condamne les abus et les

manquements à la loi de Dieu,

et toujours ouverte à un pê-

cheur qui se repent. L'Eglise dé-

nonce le mal, le péché, mais

pardonne au pécheur, puurvu

qu'il s'umende. Les hommes,

eux, qui restent sur le plan

istrict du terrestre, portent par-

fois toute une vive durant le

boulet de haines personnelles,

de vengeances persunnelles.

Comme c'est petit et laid! Cha-

cun se croit pur, et l‘’impie est

toujours en face, Ce n’est.

pas aussi simple que cela... Re-

venons nu sens de l'Evangile,

ou du Message des Béatitudes,

et bien des masques de carnu-

val tomberont d'eux-mêmes.

Nous verrons mieux et plus

clair. Ceux qui, aujourd'hui, en

 

ces temps particulièrement

troubles de l'Histoire, ajoutent

aux confusion: générales par

un climat morbide de sauvages

dénonciations, “prendront leur terrible responsabilité devant  

 

Dieu. Les extrémistes, qu’ils

soient d'un côté ou de l'autre,

sont à rejeter. Le monde a be-

soin de sages, d'hommes (qui

savent prendre leurs respon-

subilités, sans haine, sans l'an

coeur, objectivement, dans le

seu] intérêt du bien cpmmun

qui doit toujours primerle bien

particulier. S'il faut dénoncer

des abus d'autorité, ou autres,

il faut le faire avec courage,

ear Ly VERITE a tous les

droits: , mais qu’on le fasse,

objectivement, sans acrimonie,

dans l’unique but de servir la

patrie, el l'humanité, et non,

dans un désir, cumouflé ou non,

de satisfaire des intérêts par-

ticuliers. Que l'exemple du

BAPTISTE, notre Patron, nous

serve de lumière! 11 y a trop

de petits prophètes, partout, i

toutes les tribunes, IL N'Y A

QUE LIE CHRIST qui puisse

se réclamer d'être LA VOIE,

LA VERITE ET LA VIE, Que

tant de nos petits réformateurs

à la manque y pensent sérieu-

sement! Auront-ils l'humilité

de s'umender? 11 faut prier

dans ce sens, ct croire de tou-

tes ses forces à LA JUSTICE

DE DIEU que personne ne

peut circonvenir, II nous faut
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PENSÉES

L'univers est une espèce de li-
vre dont on n’n lu que la premiè-

re page quand on n'n vu gue son
pays. .

STENDIAL

Le pessimisme finit par trou-

ver je ne sais quelle amère con-

solation dans le triomphe de sa

propre inconsolabilité.
Edmond THIAUDIERE

On a tort de consulter les

sots; ils ne font usage de la sa-

gesse d'autrui que pour perfec-

tionner leur sottise qui n'est
. 1 Canet

des hommes vraiment libres. supportable que, servie au na-

partout! Libres de tout préjugé,| turel,

de tout clan! Victor CHERBULIEZ

 

 

    
  
    

 

ÉTÉDE FIDUCIE ou de

RET. ou TOUT AUTRE

CONSEILLER FINANCIER.
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encaissez

un rajustement

immédiat

en argent

Exemple: Taux de rajustement en argent
par $1,000° de Bons de la Victoire

# Ces proportions s'appliquent aux autres montants

BONS DE LA VICTOIRE 25 ANS LAANS TANS

(Sime EV.) 3% bchbant bo les Janv. 1959 $25.00 $25.00 $25.00

(6ème EV.) 395 échéant de ler Juin 1950 $22.50 $2.80 2.50

Came EV.) 305 échéant le ler 1h, 1962 $02.50 $12.50 $12.50

I
F

J
1
1
y
A

u% 4%% 34% 3% Î
SA ANS À

ue,
$12.50 1

i
convertibles IE

i
(Bème EV.) 3% échéant le ler cet. 1963 $37.80 $17.50

(sème E.V.) 33 échéant la ler sept. 1965 $15.00

   

 

 

 

   

  
     

(le coupon du ter août reste aux mains du détenteurs)
Mon- Nos-

convertibles conventbles

Non- ton-
$15.00 convertibles convertibles  

  

 I

1

(Le coupon du ler septembre doit cester annexé) I :
2
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La soif
La soif est le grand fléau

des déserts. Pour en soupçonner

les suppliciantes angoisses, il

faut les avoir éprouvées. Elles

sunt plus atroces que celles de
la faim,

Qu’un avion tombe en panne
au milieu du Sahara; qu’une ca-

ravane, déroutée par une tem-

pête de simoun, s’égare; que de
hardis chasseurs poursuivant

une proie se trouvent perdus

dans des régions arides et inha-

bitées: autant de drames de la
soif, dont les détails affreux

ne seront jamais connus si

quelque secours  providentiel

n'arrive pour arracher les mal-

heureux à leur horrible destin,
Les récits de voyage nous re-

tracent souvent ce supplice du

manque d'eau, les troubles men-

taux qui en résultent, et l’hal-

lucination cruelle qui montre

aux victimes des mirages d'eaux
chantantes, des fleuves coulant

à pleins bords!

Cette soif, les soldats de

France l'on connue bien souvent,

même pendant la grande guer-

re, lorsque, ensevelis dans une
tranchée, ils se trouvaient iso-

lés par quelque bombardement

et ne pouvaient, durant de longs

jours être ravitaillés non seu-

lement d'eau potable, mais enco-

re d'aucun liquide!... C’est

surtout au Maroc que la soif

fait des victimes, et nous pour-

rions vous raconter maint trait

d'héroïsme, montrant des ti-

railleurs, des légionnaires, fran-

chissant’ les lignes, chargés de

bidons, pour alJer, au péril de

leur vie, chercher de l’eau dans

les retranchements des Chleuhs.

Nous pourrions vous dire com-
méni, ceux-ci, stupéfaits d'une
telle audace, hésitèrent à tirer

et ne retrouvèrent leur sang-

froid, que bien après que les

héros avaient disparu

Puissiez-vous, chers amis,

connaître, non la soif physique,
mais la grande soif que l'âme

éprouve quand elle est privée

quelque temps de la présence
de son, Dieu ! .,. Puissiez-vous

avoir soif de cette tendre union

que donne l’Eucharistie, car

c’est là la source de toute vie,

de tout héroïsme, de tout bon-

heur.
 

le temps des pleurs

Courte canserie

Le seul mot de “temps” pro-

voque une idée de brièveté,
Tout ce qui est temporel est

passager, sans durée certaine.

On dit: le temps des semailles;

le temps des foins; le temps des

vendanges, parce que tout cela

ne dure, en effet, qu’un temps.

Le paysan sait d'avance com-

ment se divisera pour lui l’an-

née: chaque période comporte

certains travaux, les uns péni-

bles, les autres joyeux, qui de-

mandent à être exécutés soi-

gneusement dans la saison con-
venable, sans quoi les résultats

sont décevants,

De même, l’homme peut dès

l'enfance envisager son existen-

ce comme un grand cycle où se

répartissent les événements de

ln vie humaine. Il y a le temps

de l'enfance, le temps de l’ado-

lescence et des études; le servi-

ce militaire, le choix d'une si-

tuation; puis le mariage ct en-

fin l'entretien du foyer, le soin

de la famille. Mais quel est ce-

lui qui, en examinant d'avance

les possibilités de l'avenir, pen-

se à l’ère fatale qui se nomme

“le temps des pleurs”?

Il n’a pas d'époque précise, ce
temps-là; cependant, il fait par-

tie de toute destinée humaine.

Aucun homme ici bas, ne peut

se vanter de n'avoir pas pleuré.

las uns souffrent dès leur en-

fance: dissentions de famille,

deuils cruels, pauvreté, aban-

don, D’autres, au contraire, sont

heureux pendant toute la pé-
riod2 de leurs premiers ans et
ne font que plus tard connais-
sance avec les amertumes de

cette terre. Enfin, pour quel-

ques-uns, la souffrance vient

plus tard, pendant l'âge mûr,

ou même dans la vieillesse, joi-

nant son poids accablant à ce-

lui, si cruel déjà, de l’âge et

des infirmités.

C'est en prévision du temps

les pleurs qu'il faut fortifier

notre âme aussitôt qu’elle a le

développement nécessaire pour

subir une formation. Il faut

apprendre à prier, à se soumet-

tre, à se résigner; mais. sur-

tout, il faut savoir souffrir en

union avec ce Jésus qui, quoi-

que Dieu, a connu le temps des

pleurs au même degré que les

hommes, comme s'il avait vou-

lu, par ses douleurs, tracer le
chemin cruel où nous passerons

tous après lui.

Une mère deFrance

Voici une anecdote contée

dans “Excelsior” par M. Paul

Simon, député du Finistère, et

qui montre le magnifique stroï-

cisme des vaillantes populations

françaises.

Une pauvre femme vient

d'apprendre que son second fils,

le second et le dernier, est tom-

bé, Jui aussi au champ d’hon-

peur,

Elle .prend quelque chose au

fond d’un vieux bas et va trou-

ver le maire du village: “Te-

nez, monsieur le maire puisque

le gouvernement-a besoin d’or,

voilà tout ce que jai... Je

le lui apporte, donnez-le lui”.

Et elle lui met un beau louis

dans la main.

— Qu'est ce que cela? deman-

de le maire qui pressent quelque

chose d’émouvant.

— C'est mon petit qui me

l'avait donné comme souvenir.
Il est mort je vous l’apporte.
Le maire proteste,

— Mais non, voyons, ma bon-

ne, il faut le garder. Vous pou-

vez en avoir besoin, et puis,
c’est un souvenir...

Alors, la paysanne: — Non;

non, monsieur le maire, prenez.

J'ai donné mes deux enfants à

l'Etat, je puis bien lui donner

aussi mon argent.

Le plus beau Cantique

Notre religion, si elle est

bien comprise et bien pratiquée,

est joyeuse et gaie; elle chante.

En élevant les âmes. et les

coeurs jusqu'àDieu, qui est la

source de toute béatitude, elle

les dispose à goûter par expé-

rience “combien le Seigneur est

doux”. Elle nous invite à chan-

ter, à la gloire de Dieu, le can-

tique de notre vie...

Pierre l'Ermite employait un

jour une de ces belles formules

dont il a le secret: 1! faut, di-

sait-il,. “faire chanter sa vie”, en chantant sous le ciel bleu...

 

  
 

  

   

    

   

et de l'intestin.

 

Buvez aux repas l’eau préparée avec

8 LITHINES
@ Dr GUSTIN

 

© PETILLANTE
© ALCALINE

@® DIGESTIVE
BOISSON DELICIEUSE

pour la préparation d'une eau de régime, pour

les personnes atteintes de rhumatismes, d’af-

feflions du foie — des reins — de l'estomac

d'un litre d'eau froide — bien boucher. — Pou-

vant étre bue dans le courant de la journée.

Les Lilhines os D'Gustin

IMPORTES DE FRANCE

Prix $1.00 franco par poste

La Cie Canadienne des Agences Modernes
6794 rue Delorimier, Montréal, P. Q.

Recommandés

— Un sachet par bouteille

sur réception du prix.  
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en chantant sous le ciel noir …

“Car chanter, c’est ervire;

chanter, c’est affirmer que der-

rière toute nuit il y a la lumiè-

re, derrière toute épreuve il y

a l'Amour, consolation intime et
douce récompense de tant de

choses...”

“Faire chanter sa vie” suppe-

se un partipris de bonne hu-
meur, d'optimisme, d'abandon

confiant à la bonté divine, de

repos tranquille en Dieu, quoi

qu’il arrive. Lorsque l’âÂme se

met à l'unisson des volontés du

Seigneur, elle exécute le plus

beau cantique qui soit. Elle

s'harmonise avec l’Eternel, se

plonge par avance dans la béa-

titude, et sa vie devient un hym-

ne d’adoration et d'amour,

Père Amédée, C. P.

Travailleurs à
; Notre-Damedu (ap

Le dimanche, 314 août, à

l’oceusion dd la Fête du

travail, .

{

Le ralliement annuel des tra-

vailleurs à l’occasion de la Fête

du travail, aura lieu au Sanc-

tuaire de Notre-Dame-du-Cap,

{le dimanche, 31 noût, sous la

| présidence de S, Exec. Mgr Geor-

wes-Léon Pelletier, Evêque de

|'Érois-Rivières. La messe de ce

pèlerinage organisé per les Syn-

dicats ouvriers de la région, au-

ra lieu au pavillon extérieur

ans les jardins du Sanctuaire,

 
et sera célébrée par M. l'abbé

Henri Bourassa, à 11 heures

A.M. S. Exe. Mer
sera l'orateur sacré.

ANECDOTE
tr

Pelletier y

On a souvent discuté sur

Pénormité des frais de justice

en Amérique; mais ce mal, pa-

raît-il se rencontre aussi chez

les nations européennes.

Un jour, M. de Siano, avocat

honorable et tétu, entrait à
Rome, portant à ln main un pe-
tit paquet.

— Qu'’avez-vous là? demanda

un douanier.

— Une livre de sucre que je

viens d'acheter au village voi-

sin.

— Le suere paie un droit de

quatre centimes pour cinq cents

grammes, plus un centime de

timbre; cela fait un sou.

— Oui, si j'avais cinq cents

grammes, mais tout le monde

sait que les épiciers ne donnent
jamais le poids; done, je suis

exempt de la taxe.

— C'est un sou, ou je saisis

en chantant sous le ciel gris... ; 

| Realites sur
le retour d’age

Toutes les générations ont eu
leur ‘tante Emilie” qui. attri-
buait au retour d'à e tous les
maux et misères qu’elle avait pu
éprouver pendant dix ans. Et
aujourd’hui encore, ces sornet-
tes sont cause que tant de fem-
mes vivent une vie d'angoisse
contipuelle entre 40 et 50 ans.
SELECTION du Reader's

Digest de septembre vous ap-
porte des précisions qui balaient
tous les vieux préjugés sur la
ménopause. Lisez pourquoi la
femme a tort de se faire un mon-
de d’une période normale de son ,
existence. Achetez SÉLECTION|
de septembre aujourd'hui: 29
articles d'intérêt durable, con-
densés pour vous épargnerdu
temps.

 

la marchandise.

— Je paie, mais je proteste.

En effet, la. livre ne’ pesait
que 470. grammes.

L'avocat fait un procès: les

juges lui donnent raison, L'af-
faire vient en appel: le juge-

ment est confirmé. L'adminis-
tration, rageuse, porte la chuse

devant la cour de cassation.

Méme résultat. Bloctroi‘est con-

damné à rembourser le sou, in-

dûment perçu, plus les frais,

qui s'élèvent à 3,500 fr,

Enfoncés, les rats de cave...
italiens!

VRAIMENT
Le Canada, devant la guerre

menaçante, est rassuré

moins quant aux stocks des

métaux communs, de base, dont

les.urmements ont besoin. Nous

*n avons même, et pour des

années a venir, dans les quan-

tités dont nos alliés ont besoin.

Car plus des trois quarts du

nickel qu'ils emploient sont

exportés du Canada qui Jeur

fournit aussi plus de 1-10 du

cuivre, du plomb et du zine

Les mines canadiennes qui pro-

duisent annuellement pour $1

milliard) en métaux, alimentent

le monde libre du cinquième

de l'aluminium dont il a be-

soin. Après la dernière guerre,

les métaux indispensables à la

Défense se faisaient rares par-

tout. Aujourd’hui, en dépit des

quantités colossales passées

aux Etats-Unis qui accumulent

des montagnes de stocks, trai-
tés ou non, on peut dire que

le Canada peut suffire à lu

demande, même excessive, qui

pourrait se produire pour ces

cinq métaux.

On se demande, d'un peu

partout, ce qui a vraiment n-

mené le Soviet à diminuer sa

du-
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ECOUTEZ
LE

dimanche
de 1 h. 15 à 1 h. 30

CBF
" La Revue

Hebdos”
——
tal. Après Suez, les Etats-Unis

so sont trouvés derechef au
pied du mur. Mais, cette fois,

les Américains n’ont pas reculé

et ce fut le débarquement au

Liban, Et, celte fois, ce fut

Kroutachev dont l’ardeur .re-

froidit devant le coup de force
Car en réulité, le pétrole ne

tient pas les É.-U, à merci,

Si le Soviet n’a pas besoin

d'huile, les Américains non

‘plus, Le Moyen-Orient ne four-

nit que 23% du pétrole con-

sommé de par le globe, soit

34 millions de barils par jour

Privés soudainement de l'ap-

port oriental, les Américains

peuvent immédiatement tirer

quotidiennement de chez eux

115 millions de barils en plus,

le Canada, 450,000 barils et le

Vénézuéla, 700,000. La conti-

nuité du flux de l’or noir orien-

tal vers le monde libre consti-

tue plus une question de pres-

tige qu’une question économique

Les puissances capitalistes de

l’Occident insistent et résistent

pour sauver le principe

de la propriété el, aussi bien,

 
 

  pression sur le monde occiden- pour sauver la face. Mais la
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humain tout entier.

On ne se rend pas compte qu
bébés viennent au monde
dans l’univers
repeupler tout le

doivent manger les
ne s’en soucie guère

mig‘wn alimentaire—

sible avec le 
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En cette ère ‘des satellites artificiels,
nous sommes portés à oublier cette
bonne vieille terre qui nourrit le genre

te que 60,000

“Plus qu’assez pour
anada en moins d’un

an. Que ces 60,000 nouvelles bouches
produits du sol, on

Toutefois, quand on considère ce mer-
veilleux sursaut démographique dans
le monde, il faut s'étonner que notre
niveau de vie—en termes de consom-

uisse demeurer
ut. Comment la chose est-elle pos-

u d’augmentation des
terres cultiva les et la désertion des
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LEA cules,

60,000 motifs- quotidiens de
faire de la culture mécanisée!

On trouve la réponse dans la mécani-
sation agricole
culturales plus scientifiques, dans le
machinisme moderne, dans des techni-
ques qui permettent de produire plus
par arpent et par homme.

Dans ce progrès, Massey-Ferguson joue .
ortant dans le monde tout
anada, aux Etats-Unis, en

France, en Afrique du Sud, en Amérique
en Grande-Bretagne, en Alle-

magne et en Australie.

De par l'univers,
livre à la culture mécanisée pour répon-

plus grangrands besoins, on voit
des machines
occupées au travail des champs.

, dans des fagons

artout où l’on se

Massey-Ferguson

Massey-Ferguson Limited
TO
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= Chaloupes recouvertes en fivre de verre — Meubles de H

B tout genre — Ameublement de restaurant n

" et magasin .

= 487 Notre-Dame ouest Tél, PL 2-5640 -
Rn. VICTORIAVILLE u
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Russie sait qu'elle ne peut

réellement faire chanter ses

adversaires en leur coupant les

pipelines de l'Irna.
ey.

Après ln Corvette, assez réus-

sie, du premier coup, pour con-

currencer lu Jaguar sur les

pistes de course, voici que Ge-

neral Motors läncerait, lêté

prochain, une voiturette popu-

laire: dans la ligne Porsche,

moteur à l'arrière, 6 eylindres-

horizontaux opposés dévelop-

punt 90 chevaux, avee trans-

mission automatique, capable
de 85 milles à l'heure avec dé-

bit de 37 miles au gallon en-

nadien (impérial), Le prin-

temps prochain réserve des

surprises, aux observateurs de

la bataille Détroit vs voiture
européenne, aux automobilistes

en quête d'une auto fonction-
nelle.

Les confrères d'hebdos qui

auraient dans une couple d'an-
nées à ln Rivière nux Rats un

congrés annuel haut en couleur

locale comme leur chimed inou-

biable de 1037 nuraient proba-

bement l'avantage de pouvoir

passer directement de Ja Tuque

au Lac St-Jean, soit du Mulli-
gan au Tremblay sans oublier

la casquette à Loclere…. En of

fet, M. Duplessis, qui ite un

vent d'élection, annonce que

son Gouvernement lance sans

plus de délai ln construction

do cette route de linison si ar-

demment réclamée non seule-

ment des régionaux munis en-

core de tout le Quéhec,

Droit subordonné à
la prudence

Même au point de vue légal,
l’exercice du droit de passage

d'un piéton ou d'un automobilis-

te ne fait pas disparaître l’o-

bligation d'exercer In plus ex-

trême prudence, stipule um ré-

cent jugement «d’un juge de ln

Cour Supérieure. Le droit de

passage n'autorise nueun acte

d'imprudence de celui qui s’en

prévaut, Devant un obstacle, un

automobiliste doit toujours mo-

dérer sinon arrêter complète-

mont, même si l'obstacle ae

dresse sans aucune forme

légalité, En d'autres termes,

PAGE TROIS
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PENSÉES
L'homme ne peut pans plus

poursuivre une carrière glo-

rieuse sans soulever des jalou-

sies que le soleil briller sans
faire sortir les vipères de leurs

trous,

Joséphin Soulary

000,
C'est participer fi une -honne

netion que de la louer.

Lu Rochefoucauld.

000,

Les plaisirs sont comme les

aliments; les plus simples sont

ceux dont on ne se dégçoute

jumnis,
Ch, Nodier

000,

Le veal moyen d'être trom.

pé, c'est de se croire plus fin

que les autres,

11 faut pour plaire aux nu-

tres parler peu de ce qui nous

intéresse et beaucoup de ee qui

lex touche,
Vallery-Endot

oo.

Les lens qui unissent

enfants aux parents se dénpouent

veux qui unissent les parents

aux enfants brisent. Lu,

c'est le passé qui s'effuces li,

c'est l'uvenir qui se déchire.

Gustave Droz

000,

les

se

On ne doit jamais désespé-

rer de soi-même; un doil Lon-

Jours s’en défier,

Murmantel,

En 1967, le chemin de Ter

Pucifique Canadien n construit

400 milles de nouvelles voies Nieule ferrées,
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40000rs rappelle Prudentia, In légalité

sonnable de prudence et l'on ne

peut pas invoquer le droit ce

passage avant d'avoir prouvé

tout d'abord qu’on a agi selon

toutes les règles de la prudence,

La présence des
charelfes à foin

Les fermiers qui utilisent les

grandes routes avee leurs trac-

teurs devraient prendre certai-
nes précautions pour éviter les

collisions avec les autres véhi-

rappelle I'rudentia. Te

Comité provincial de Sécurité

routière leur recommande tout

particulièrement de cireuler sur

les accottements en autant que

cela est possible et de toujours

montrer des feux à l'arrière

après le coucher du soleil, Pour

ce qui a trait aux charrettes a

foin qui cireulent sur In route

le soir, Prudentia recommande

qu’une Personne suive ln char-

rette avec une lumière, le soir,

puisqu'il est impossible, sans
danger d'incendie, d'installer un

fanal sous la charrette,

 
Une question de savoir

êfre alerle

S'il est important d’avoir des

freins bien ajustés à sa voiture,

il est encore plus important de

savoir les appliquer au hon mo-

ment, rappelle Prudentia, les

. mo

comporte d'abord une dose rai-|

 
1

teurs.

de

 freins s'appliquent avee le pied

droit et c'est le pied droit égra-

lement que l’on” utilise pour

pousser sur l'accélérateur. De,

la l’importance de lever le ple«l,

de l'accélérateur chaque fois

que l'on prévoit au'fl peut y a-

voir nécessité d'appliquer les

freins, par exemple, à l’appro-

che d’une courbe où du sommet

sible de voir si la route est li-

hre. Soyez alerte et toujours

prêt à appliquer vos freins,

vous éviterez ainsi des acei-

dents, d'une côte alors qu’il est impos-| HORTON, STE-EULALIE, et

ON DEMANDE une femme

sérieuse pour lu vente de pro-

duits de beauté, S'adresser les

3 et 4 Juillet en téléphonant à

PI, 2-5712, Victorluville.

LOTS A VENDRE : Deux lots,

formant un vaste terrain de 70

pieds de Iargeur sur 1194, pieds

de profondeur, Ce terrain est

silué sur Je Boulevard $Ste-Croix

non loin de ln rue Académie, à

Victoriaville, S'adresser par

téléphone, à Victoriaville : PL.-

2-251f, jn.o
ee eee

HOMMES DEMANDES par

une importante maison pour

servir les épiciers et restaurn-
Petit capital requis et

autamobile nécessaire. Ecrire

en mentionnant âge el numéro

de téléphone si possible à

Care té, Victoriaville.

 

GAGNEZ , VOTREVIE AGRE-

ABLEMENT FF LARGE-

MENT en vendant non 225

produits garantis dans In ville

Messiaville, territoire très

bien cultivé, Nécessités domes-

tiques, répélitions faciles, Va-

lise et premier assortiment:
$20.00 remis si nécessaire,

JITO - DEPT, A. - 5130 St.

Hubert, Montréal,
 

A VENDRE: l’apier rebuts à
vendre. S’adresser au Rév, Fr.

 

Btrnard, Collège Macré-Coeur,

Victoriaville, 26 juin

AVEC NOTRE AGENCE, de

bons revenus ansurés et la sg.

curité pour l'avenir nt vous ai-

mez la vente. Nous avons la

‘plus belle ligne de nécessités

‘domestiques et de cosmétiques.

Avantages illimités pour per-

senne qualifiée. Territoires

disponibles dans: ASTON, ST-
CELESTIN, ST-SAMUEL DE

"es environs. Généreuse com-

mission, période d’essai, aucun

risque, Ecrire pour catalogue.

T. Gaudreau, C.P. 58, Station

060000110015457,(ala a aarr

PETITES ANNONCES |
SSAA)

ARGENT A FAIRE sl vous

devenez notre détaillant, Ou-

vertture dans votre entourage,

260 produits à vendre, néces-

sles pour In maison et lu fer-

we. Catalogue gratis, FAMI-

LEN, Dept. 37, 1600 Delori-

mier, Montréal,

BVrs1A CALVITIE: Lapex

les sensalionnels traitements à

la lanoline pour le euir chevelu

met fin aux pellicules, à In

démandgenison el aux 5quiames

du cuir chevelu, Satisfaction ou

argent remis, 81.05 le pot, chez

Pharmacie Raymond Houle,

BOIS D CONSTUCTION:

298 else 2 x 3-2 x 4-1x56

12 pieds de long, 2 x 6, 12 pi.

de long. P'lanche 5 el 6h pouces,

joints carrés où emhouvelés,
$63,00 le mille pieds, Tout ce

bois est neuf et planné, Avons

nussi toules sortes de bois de

première classe, S'adresser à

WILFRID GREGOIRE, com-

merçant de hois, La Patrie,

comté de Compton, tél, 48.

(11 sepl.)

Kchangerais wn Mercury “Piek-

up” une demi-taine, 6 cyl

1957, 118" wheel base, boîte

stile side 8’, 11,000 milles, Ga-

rantie, Pneus 710 x 15 - 4 plis,

neufs. Air conditionné. Signaux
de direction av, et ar. Cabine

de luxe, Filtreur à l'huile, Sus-

pension Havy-duty, pour un

hors-bord de 22 à 35 forces.

S'adresser à F. Labbé, 15 rue

Rousseau, tél. PL-  2-565K,

Victoriaville,
 

ARGENT A PRETER : De

$1500. ii $50,000.00 en pre-

mière et deuxième hypothèque,

a six et sept pour cent déduc-

tible. Prêts à longue échéance.

Parcourons Ja Province, Prêts

commerciaux, sur constructions

et habitations, Pour informa-

tions, s'adresser à 285 rue

Brock, Drummondville. Tél, GR

2-7546 Prière de prendre ren-

dez-vous, par téléphone, avant C, Montréal, Dépt. 8, de passer, (jno.)



 
 
 

 
 

Page(s) manquante(s) 
ou non-numérisée(s) 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 



PAGE HUIT LE NICOLETAIN,vendredi, 29 août 1958
 
—————

.…

Commeelle est différente..8
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Oui, l’Oldsmobile est tellement différente!
Un style unique dans la sobriété de son
élégance moderne— une silhouette unique
qui invite aux plus merveilleux voyages
.. . À l’intérieur, vous découvrez toute la
gamme nouvelle des caractéristiques que
l'Oldsmobile vous offre — pour votre con-
fort, pour votre luxe . ., Et lorsque vous
prenez ta route au volant de l’Oldsmobile,
vous jouissez d’une sensation inégalable:
vous êtes maître de la voiture car elle
répond instantanément à vos moindres
commandes .. . Pourquoi vouspriver plus
longtemps d’un tel plaisir? Voyez sans
tarder votre dépositaire Oldsmobile!

- Commeelle est O\SSMObiley
J

  

 

  Cees [REABIIBPRRRA)

Différente par le luxe intérieur! A l'intérieur de
l'Oldsmobile, vous découvrez avec enthousiasme
les caractéristiques d'un merveilleux confort—
toutes originales! ae

    
Décapotable Super 88

Différente par sa ligne! Du pare-choc impo-
sant aux motifs d'ultra-mobilité de l'orrière, sa
ligne fluide est la grâce même.

 

Différente par sa performancet ‘
l'Oldsmobile vous offre la fougue et
l'élan du moteur Rocket à réaction  
instantanée.

O-2858-CP

 

Coupé Holiday quatie-vingt-dix-huit 2 portes

   

 

UNE VALEUR GENERAL MOTORS
 

HOULE AUTOMOBILE ENRG.
Rue St-Jean-Baptiste Nicolet
 

Le 10iéme fournoi de Golf
Molson les 6 ef 7 septembre
Le 10ieme tournoi de golf

ouvert (Open) pour lc cham-

pionnat des Cantons de l'Est,

le trophée Molson et une bourse

totale de $1,5000.00 =eru dispu-

té samedi et dimanche, les 6 et

7 septembre 1953, sur le super-

be parcours du Sherbrouke Golf

and Country Club. Cette compé-

tition de 18 trous (Medal Play)

est ouverte à Lous les amateurs

b professionnels du Québec qui
bnt membres ou affiliés soit à

la P.G.A. ou à lu I"Q.G.A.

Les professionnels se parta-

geront une bourse de $1,500.00

avec Un montant de $400.00

comme premier prix et évolue-

ront dimanche le 7 septembre;

le premier départ étant fixé

pour 11.00 am. Les entrées

doivent être adressées avant le

2 septembre 1958 au Sherbrooke

Golf and Country Club, Casior

Postul 562, Sherbrooke. La lis-

te officielle des départs sera

publiée dans les journaux ven-

dredi, le 5 septembre 1958.

Les amateurs dont le handi-

cap est de 1 4 9 (Classe A)

joueront de concert avec les

“pros” dimanche. Les amateurs

(Classe B) handicap 10 à 20,

ainsi que les amateurs (Classe

C), handicap 21 à 30, prendront

le départ samedi le 6 septembre

1958. Les entrées seront accep-  

Plus de $600.00 en prix seront

attribués aux amateurs dans

les trois (3) classifications avec

en plus un trophée Molson par

classe,

Le droit d'inscription est fi-

xé à $3.00 pour les amateurs et

de $5.00 pourles professionnels,
Le public est cordialementin-

vité à Vieiter .J¢ Sherbrooke
Golf & Couñtrÿ-Olub au cours
de ces deux juffhées de com-
pétition de golf.

Fête du mérite
agricole à l'Expo "58

Une des journées les plus

intéressantes de l'Exposition

Provinciale pour tous les agri-

culteurs du Québec, c'est la
journée de “La Fête du Mérite

Agricole”. Cette fête, au cours

de laquelle sont couronnés les

Lauréats de l'Ordre du Mérite,

aura lieu cette année mercredi,

le 3 septembre, et le program-

me en est le sufvant: 10 hres

am, i J hres pam, inscription

des lauréats et remise des

cartes pour le banquet, au bu-

reau du Mérite Agricole (An-

cien Colisée), 10 heures

a.m, à 6 heures p.m,, visite de

l'Exposition par les lauréats

tées jusqu’à la dernière minute. [anciens et nouveaux, accompa-  

Il ne reste que 1 1 jours pour

changer vos Bons de la Vicloire
Les habitants de votre loca-

lité qui n'ont pas encore chan-

gé leurs obligations de la Vie-

toire pour des titres dg P'une
des quatres. émissions du nou-

vel Emprunt de Convertisse-
ment sont, invités à‘le faire
suns plus ‘de retard car il ne

reste que douze jouts ouvrables
d'ici au 15 septentbre prochain,
dpte à lufuele se terminera
l'offre de convversion,

Un grand nombre de déten-

 

gnés de leurs agronomes ou

instructeurs — 6h45 p.m,, ras-

semblement des lauréats au

Palais Central, — 7 heures p.m

banquet en l’honneur des lau-

réats, au Palais Central: San-

té des nouveaux Commandeurs,

Officiers et Chevaliers, par

l'Honorable Ministre de l'A-

griculture. Lecture du palma-

rès, Réponse décorés ct

discours des invités d'honneur.
Le couronnement, le banquet,

la présence de nombreux con-

vives, personnalités du gouver-

nement, du clergé, visiteurs de

renom, font de cette fête un

des événements les plus re-

marquables de l'Exposition Pro-

vinciale de Québec qui débu-

des

tera vendredi soir, le 23 août

pour se terminer dimanche, le

7 septembre,

 

  LES MEILLEURES BIÈRES

SONTBRASSEESCHEZ CARLING

   
AU MONDE

teurs particuliers ct d'établis-

sements commerciaux ont déjà

complété la conversion de leurs

anciennes obligations et ajouté

par là au total énorme des

ventes par tout le Canada. À-

lors qué les ventes réalisent

des sommes encore plus con-

sidérables dans les petits cen-

tres, l’ensemble des conversions

dépasse le double du montant

atteint à lu suite de la meil-

leure campagne des lémprunts

de la Victoire pendant la guer-

re. La semuine dernière en ef-

fet, le chiffre total u excédé

quatre milliards de dollars,

Il est probable qu’une fois

ln saison des vacances finie,

les conversions vont augmen-

ter fortement alors que les dé-

tenteurs particuliers revicn-

dront de villégiature et iront

consulter leurs banquiers ou

leurs courtiers en placements

Le 3 septembre a déjà été dé-

signé comme “Jour de Conver-

sion” dans certains centres a-

lors que les banques et autres

institutions financières sont à

faire des préparatifs spéciaux

en vue de manier le grand nom-

bre de transactions qu’elles

prévoient pour cette date,

Chose étrange, bien des Cu-

nadiens avaient complètement

iublié qu'ils possédaient des

obligations de lu Victoire cet

ils se découvrent aujourd’hui

plus riches qu’ils ne se

croyaient, On a trouvé des obli-

gations dans les endroits les

plus inattendus: boites à bis-

cuits, vieux coffrets de sûreté,

tiroirs de pupitre ou dde secré-

taire, mansardes, ete. Toutes

ces obligations avaient des

coupons annexés de sorte que

leurs propriétaires non seule-

ment ont pu les échanger

pour de nouveaux titres à in-

térêt plus élevé mais ont aus-

si perçu des urrérages d'inté-

ret et des rajustements au

comptant,

Programme du congrès
de l'Union des Elecieurs

SAMEDI, 30 AOÛT

3h, pm: La grande ren-
contre,

1 h. p.m: Ouverture offi-

vielle du congrès sous la pré-

sidence de M. Armand Gron-

din, assistant-directeur de

l'Institut d'Action Politique,

5 h. p.m.: Séance sous la

présidence de Mme Gilberte Coté-Mercier, directrice,

5°h.30 pm. : Conférences

domiées par les directeurs:

 

 
 

@ Lu gulerie d'Art, Photos et Travaux de Loisirs, au Je étage

du l’alais Central, offre ce coup d'oeil panoramique sur une
partie du Parc de l’Exposition Provinciale. La 47e Exposition

annuelle aura lieu cette année du 29 août au 7 septembre,

 

DANS LA BOÎTE

 

 

Louis Even, sur lu “Purifica-

tion”; Hervé Provencher, sur

“Action”; Gérard Mercier,

sur la “Législation”; Gilberte

C'ôté-Mercier, sur  “L'Expan-

sion”,

6 h, 30 pan. ; Distinctions

7 ho30 pane: La séance se

termine et chacun s’en va au

lieu de son coucher, ‘Tous les

congressistes seront reçus gra-

tuitement dans paroisses

cnvironnanles,

lus

DIMANCHE, 31 AOÛT

9h, 40 am. : Lu Suinte Mes-

se est chantée l'aréna

même du congres,

12 h.28 pm. : Séance de l’a-

près-midi,

l hpm.:  Séunce spéciale

dédiée aux membres du gouver-

nement, sous la présidence de

M. Gérard Mercier,

7 h. pm. : Sous la présidence

de Mme Gilberte Côté-Mercier,

hommage aux vieillards fidèles

qui ont assisté à tous les con-

grès,

LUNDI, ler SEPTEMBRE

9 h.30 am. : La Sainte Mes-

dans

se dans la Cathédrale d'Ed-

mundston,

Après la messe, déjeûner.

l’raternisation. On retourne en-

suite à St-Basile pour les

 

Comment trouver

DE L'ARGENT

 

AUX LETTRES

  
 

M

30 mois pour rembourser.

\ BN
Découpez le bon ci-dessousque vous enverrez i HFG

"Sans obligation, vous recevrez tous renseignements.

Vous pouvez emprunter do $50 a $1000 pour vos

dettes, vos réparations, toute bonne raison. Jusqu'à

.

Empruntes en toute confiance dans I'intimité de votre

foyer, chez HFC: c’est la maison de prêts domestiques

la plus ancienne et la plus importante du Canada,

Ga!OUSEHOLD FINANCE

Y, J. Descutels, gérant

1401, rye Royale

TROIS RIVIERES

POSTEZ CE BON AUJOURD'HUI MEME!

Téléphone FR 5-4924

 

1401, rue Royale, Trois Rivières
Household Finance Corporation of Canada

Veuilles m'indiquer, sans obligation, comment emprunter

   
 

 

    
 

encore savoir ne pas être un

objet de nuissance sur la gran-

de route. Certains automobilis-

tes devraient ne jamais prendre
le volant.

 

Quand la mort passe adicux, au pied de lu gsotte

de Notre-Dame de Lourdes

taillée dans la montagne,

Certains d'échouer les
examens de conduile

Certains automobilistes crai-

gnent les examinateurs parce

qu’ils sont certains de ne pou-

voir passer les examens de con-

duite. Pourtant, ils s'entêtent à

conduire une voiture sachant

fort bien qu'ils n’en ont pas

l’habileté. Tls se disent qu'ils

conduisent prudemment ettelle-

ment lentement qu'il ne peut

leur arriver d'accident. Réali-

sent-ils qu’ils sont une cause

d'accident pour les autres usa-

gers de la route, demande Pru-

dentia. Il n'est pas tout d’être

 

 

 

Nouvelle coiffure
spéciale

pour vous

 

Pour embellir votre phy-

sionomie, pour avoir une

coiffure facile à entrete-

nir, ayez recours à la

compétence de notre per-
sonnel,

 

Appelez aujourd'hui pour

retenir le jour et l'heure
de votre visite,

SALON

FLEUR de LYS
21, rue Brassard

NICOLET

Tél.: 503

Mlle

Blandine Lavoie      
 

à deux pieds de soi
Toujours à la file indienne,

Tel devrait être le motto cou-

rant des cyclistes lorsqu'ils

voyagent plusieurs ensemble

sur les grandes routes ou dans

les rues des villes, rappelo
Prudentia. Tous les cyclistes de-

vraient aussi être équipés de ré-

troviseurs afin de voir venir

les automobiles par l'arrière et

quitter la partie pavée de la

route. Le cycliste réalise-t-il

toujours combien la mort a pas-

sé près de lui quand il a été dé-

passé à deux ou trois pieds de

distance par un automobile fi-

lant à une soixantaine de mil-

les & l'heure ?

’ rr . a

La bénédiction du.
{suite de la lore page)

Fréchette, professeur au Sémi-

naire de Nicolet, Alphonse

Proulx, étudiant au séminaire

des Missions étrangères de

Pont-Viau, le R.F. Hervé, ie,

(Jean-Louis Poirier), neveu, et

le R.F. Jérôme, i.c.

Au nombre des autres invités

on remarquait: MM. Aimé Fré-

chette, Ulrie Faucher et Hervé

Boisclair, * marguilliers, ainsi
que les parents de M. l'abbé
Poirier; son père, M. Aquila

Poirier; ses frères et belles-

soeurs: MM. ct Mmes Lucien
Poirier, Philippe Poirier et leur

fille Hélène, de St-Grégoire, M.

et Mme Romulus Poirier ct
leur fille, Lise, de Montréal;

Mle Cécile Beaulae. de Nicolet,

et Mlle Jeannette Camirand.

 

La crise des...
(suite de la lére page)

de la plupart des années d'a--
près-guerre, Mais il est mani-
feste que la crainte de ne pou-
voir trouver assez de ces mé-
taux ne doit plus être un fuc-
teur déterminant dans le choix

 

§————par la posta

Nom.

Adresse. |
° e
Ville Téléphone -

i

prudent pour soi-même, il faut des matériaux nécessaires à
l'industrie manufacturière ou à

celle de la construction.” d'a-

près, la revue de lu Banque

de Montréal,

 

Et le fravail ..
(suite de la 1ère page)

Le rapport de l'habitation fa-

miliale, pour l'exercice se ter-

minant le trente-et-un décem-

bre 1957 sera disponible d'ici
quelques jours de même qu’un
dépliant explicatif. L'Office

pourra aussi disposer d'un cer-

tain nombre de copies.

 

  
 

CP, 144 Tél: 236

Dr Richard Poirier
Chirurgien-Dentiste

27, rue Notre-Dame

NICOLET

 

 

  

Château Nicolet
Brochu et Gigault, Prop.

24 chambres. Eau chaude

et froide. Cuisine Cana-

dienne, Salle de réception

Repas complets

Tél: 112

“ NICOLET

34, rue Panet   
 

 

 Tel.: 201

J.-N. Courchesne
confection pour

hommes

15, rue Notre-Dame

NICOLET 
 

 

 
 

AVEC LES COMPLIMENTS DE

ALPHONSE MARTIN
GERANT

de American Optical Co. Canada Limited

NICOLET, P.Q.
 

 

 

 

1535 rue Crescent  
WEEE  

HOPITAL CRESCENT INC.
—— SPECIALITE —

Traitement de l'alcoolisme en 5 jours

MONTREAL, QUE.
Tél, VI 9-4501   

 

  


